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FEU TELESPHORE PELLETIER 
La mort vient de nous enlever l’un de nos plus anciens 
citoytns, feu Télesphore Pelletier. 

M. Pelletier arrivait au Manitoba en 1881 et s occu- 
ja de commerce à St-Boniface depuis ce moment-là, jus- 
qu'à sa mort. . : 

M. Pelletier laissera surtout le souvenir d’une ge 
nérosité extrême: il ne savait pas dire non, quand on lui 
demandait J’aumône ou quand il fallait rendre un servi- 
ce à quelqu'un. 

C'était un des citovens en vue de notre ville; il fut é- 
chevin durant de longues années et porta toujours un 
“rand intérêt à toutes les causes qui intéressaient notre 
race où Ja religion. .. 

Il laisse pour pleurer sa perte, son epouse, nee Ped- 
neault, et plusieurs enfants. 

Les porteurs aux funérailles qui ont eu lieu lundi au 
milieu d'un grand concours d'amis, étaient MM. F. À. 

s . 
Lavoie, J. A. Marion, J, B. Ceté, J. J. Lavoie, Paul Ga 
shon et Antoine Gauvin. 

Nous offrons à sa famille nos plus sincères condelé- 


ances. 


er nns 


LE SUFFRAGE SOCIAL . 


Dans la plurart des pays, surtout après la guerre, tous 
les citovens ont été appelés, plus ou moins directement, à 
exereer leur part d'influence sût l'administration des af- 


faires publiques. | 

Mais n'est-il pas à remarquer qu'en éertains pays 
en France par exemple où le suffrage universel est intro- 
duit depuis de longues années et où la république fetait, 
il v a trois ans, son einguantenaire, on ne considère trop 
couvent encore, dans l'électeur, qu'un citoven ayant char- 
ce d'intéréts politiques, et pas assez un honune sur qui pè- 
cent également des responsabilités familiales, sociales, 
professionnelles f | 

Liv a là une erreur, ou, tout au moins, une lacune à 
laquelle il faut remédier, C'est le but que poursuivent les 
hommes qui, en France, se sont faits les ardents apôtres de 
l'idée du suffrage familial et, d’une façon générale, de la 
représentation des grands intérêts sociaux. | 

La faille, cellule de la société, ne doit-elle pas être 
plusque jamais défendue ? Elle a tant souffert de la guerre 
matériellement et moralement. Combien de familles 
que Ja guerre, brutalement, a  décapitées, leur 
prenant pour toujours leur chef, leur soutien. Combien 
d'entre elles aussi qui ont souffert de la trop lengue ah- 
senee du père, Dieu merei, elles sont infiniment nombreu- 


en 


Ses des familles chrétiennes qui, méme touchées cruelle- 
ment par le fléau sanglant, privées aujourd'hui d'un père 
où d'un fils ainé bien-aimes, n'ont pas vacillé sur 'eurs ba- 
ses, Soit restées solides, et voient erandir soutenues par 
leur robuste armature morale, les générationgde l'avenir. 

Veillons sur ces familles. L'Etat, done lintérét méme 
de Ja nation, a des devoirs envers elles.Or, est-il juste que le 
cchbataire, qui n'a pas charge d'âme, jouisse dans l'Etat 
des méèmes droits et exerce la méme part de pouvoir que le 
pere de famille ?.... Une telle question ne comporte qu'u- 
li reponse: | 

Pratiquement, certes, il va plusieurs facons de ré- 
soudre le problème. Le père de famille représentant, dans 
sens le plus noble et le plus élevé du mot, un intérêt so- 
cal, convient-il d'aceroitre sa part de représentation et 
d'influence dans l'Etat, au point de vue politique ou au 
point de vue soeial? C'est actuellement, une question con- 
troversee, 

Certains se prononcent en faveur d'un systéme de 
Serutin qu reconnaitrait au pére de fanulle autant de suf- 
trages politiques qu'il compte d'enfants mineurs. D'autres 
considèrent qu'il nupeorte de plus en plus, à coté des assem- 
b1, 
interprète de tous les grande nitérets socraux du pays, et 


propremt nt Po itiques, de ere Pur assemblée sociale 


pouvant collaborer à li confection des lois, estimant que 
c'est plutôt dans une telle ass: mblée sociale que la repré- 
sentation du pére de fannlle aurait sa Place et pourrait le 
pus utilement s'exercer. | 
Cette méme assemblée devrait S'ouvrir également aux 
délégués de la profession, Queile précieuse garantie, de ce 
fait, pour la bonne rédaetion des lois sociales. La lésisla- 
tion protectrice du travail a fait de grands progrès en ces 
dernières années. En france, les catoliques socraux, sous 
la direction d'un Albert de Mur, d'un Henri Lorin, d'un 
Eugène Duthoit, ont été parmi îes meilleurs et plus actifs 
collaborateurs de cette oeuvre législative, à laquelle l'im- 
mortelle Rerum Novarum avait ouvert la voie. En raison 
mème de ces progrès, il importe que, de plus en plus, la 
confection des lois sociales puisse étre au moins controlée 
par les premiers intéressés, c'est-à-dire par les représen- 
tants, patrons, employés, ouvriers, de Ja profession orga- 
hisce. Queques tentatives, #1 divers pays, ont été déjà 
sens: il faut les pousser plus avant, les coor- 
donner, leur donner la vigueur qui convient aux temps 


faites en ce 


Jiouvealuix où NOUS VIVONS. 
A cette condition. l: 


intelligentes phalanges de catholiques se sont vouées à cet 
te tâche. Ils prouvent que le catholicisme; quoi qu'en di- 
sent ses adversaires, demeure à travers les époques chan- 
geantes comme à travers les régimes qui passent, l'indes- 
truetible force qui guide les peuples vers le prôgrès véri- 
table. 


LA BIENHEUREUSE THERESE DE L'ENFANT- 
JESUS : 


Soeur Thérèse de l'Enfant-Jésus et de la Sainte-Face 
(Marie Francoise-Thérèse), entrée à seize ans au Carmel 
de Lisieux, où elle mourut à l'âge de vingt-quatre ans, le 
50 septembre 1897, en odeur de sainteté, vient de montrer 
sur les autels, à la grande joie de l'Eglise et des miliers de 
fidèles qui la prient avee la confiance dans le secret de leur 
coeur depuis le jour de sa mort. A la lecture du déeret pro- 
clamant l'authenticité des miracles proposés à la\Congré- 
gation des Rites comme étant réellement dus à l'interces- 
sion de la Carmélite de Lisieux, il y a trois mois, Pie XT, 
par un acte d'humble et confiante piété qui émut vivement 
les assistants, avait recommandé l'Eglise universelle à sa 
protection. Le Pape priant la ‘netite Thérèse’ de protéger 
l'Eglise. Quelle adiairable confirmation de cetteparole de 
l'Esprit-Saint: Infirma mundi elegit Deus. 

“Or, -- dit le décret de la Sacrée Congrégation des Ri- 
tes sur l'authenticité des miracles, -- parmi les prodiges 
étonnants et quasi innombrables que, de tout l'univers 
chrétien, on relate comme obtenus de Dieu par la puissante 
intercession de Thérèse, deux guérisons, celle de la Soeur 
Louise de Saint-Germain et celle de l'abbé Charles Anve 
furent choisies par les tenants de la Cause selon que l'ex- 
igeaient la jurisprudence canonique et la pratique de la Sa- 
crée Congrégation des Rites, et furent soumis à l'examen 
de ce Tribunal sacré, Pour sortir victorieux du débat, il 
fallait faire la preuve du caractère miraculeux de ces gué- 
risons: qu'il ait été démontré, et solidement, c'est ce qu’é- 
tablit surabondanment l'heureuse issue de la procédure 
engagée. En effet que, d'une part, une femme infirme, 
Soeur Louise de St-Germain; que, d'autre part, un jeune 
homme, l'abbé Charles Anne, fussent atteints d’une mala- 
die organique, c’est-à-dire, suivant l'expression des sa- 
vants, d’une maladie qui se traduit par une lésion anato- 
mique et pathologique rigoureusement déterminée et si- 
tuée; que par ailleurs, l’un et l’autre de ces malades, ayant 
eu recours à l’intercéssion auprès de Dieu de sa fidèle ser- 
vante Vénérable Thérèse &e l'Enfant-Jésus, aient été gué- 
ris de leur mal, eu telle facon que les forces de la nature, 
aidées méme des secours de l'art de la lésion organique de 
la manière dont elle S'est produite et dans état ou $e trou- 
vaient les sujets, s'est ce qu'a pu établir et affirmer l'in- 
tervention de six médecins experts. ‘’Guérison ‘parfaite 
et instantance”" d'untrèes grave uleere de l’estomae à for- 
me hémorragique, dans le cas de Soeur Louise de $S 


main; guérison ‘parfaite et instantanée” de la tuberculo- 
se aiguë”, dans le cas de l'abbé Charles Anne. 

‘*Prodiges étonnants et quasi innombrables que, de 
tout l'univers chrétien, on relate comme obtenus de Dieu 
par la puissante intercession de Thérèse...” Et c’est d’une 
humble et frele vierge morte à vingt-quatre ans, après huit 
années seulement de vie religieuse, que la sainte Eglise, 
toujours si sage et si prudente, dit officiellement ces re- 
marquables paroles. Alors que la procédure de la $. Con- 
grégation des Rites exige un délai de cinquante ans entre 
la mort du serviteur o ude la servante de Dieu à canoniser 
et l'ouverture des débats à Rome sur l'héroïcité de ses ver- 
tus, Benoit XV a autorisé, par un décret spécial, la mise 
en marche du procès de Soeur Thérèse dès 1919, vingt- 
deux ans seulement après sa mort. Pie X avait déjà per- 
mis, contrairement à la règle générale, que l’on n’'attend!t 
pas dix ans entre des actes du procès diocèsain au Vatican 
et l'introduction de la cause en Cour de Rome. ‘‘ Attirez- 
Moi, nous courrons à l'odeur de vos parfums”, aimait à 
répéter, durant sa vie, avec l'auteur inspiré du Cantique 
des cantiques, la jeune Carmélite de Lisi@ux. Dieu a voulut 
qu'elle courut vers es autels après sa mort, du méme pas 
rapide qu'elle courait, pendant sa vie, vers le ciel. 5 années 
seulement de procédures eanoniques ont permis au Pape! 
de la proclamer bisnheureuse, puisque é'est en 1918 que 
commenceérent, au Vatican, les plaidoiries Préliminaires. 
Le 14 aout 1921, le décret sur l'héroicite des vertus ‘‘de la 
Vénérable Servante de Dieu Thérèse de l'Enfant-Jésus"” 
était Promulgueé: le 11 février 1925, Pie XT proclamait so- 
lennellement la réalité des miracles proposés: et, diman- 
che, le 29 avril dernier, le Pape faisait monter sur les au- 
tels, au milieu des splendeurs de la cérémonie de béatifi- 
cation, l'humble vierge du Carmel. 

Le secret de cette rapide ascension vers les sommets 
de la gloire céleste se trouve dans les paroles suivantes 
du Psalmiste, que la bienheureuse Thérèse de l’Enfant- 
Jésus se plaisait à méditer et à pratiquer, durant sa vie re- 
ligieuse : J'ai couru dans la voie de vos commandements, 
depuis que vous avez diläté mon coeur (Ps. CXVIII) ‘‘Et 


la charité seule peut dilaté mon coeur”, s'empressait d'a- 


|jJouter la sainte Carmélite, quand elle avait cité ces paro’es 
à democratis s'organisera et de de l'Esprit-Saint. Depuis le jour où elle apprit à balbutier 
+ 


viendra vraiment l'ouvrière d'un meéme-étre-@urial, tant [le nom de Jésus sur'les genoux de sa sainte mére, dont elle 
CHE € L i 


matériel que moral. Dans tous les pays, de généreuses et | devait être si vite séparée par la mort. Thérèse Martin fut! 


\ 


geufants de Dieu. Et lorsque l'épreuve venait assaillir son 


consumée sans delâche par l'amour de Dieu, à tel point 
que sa vie toute entière n’est qu'un pur et sublime canti- 
que d'amour. *‘O Jésus. s'écrie-t-elle dans son Histoire d'u 
ne âme, depuis que cette douce flamme (de la charité) con- 
sume mon coeur, je cours avec déliees dàns la voie de votre 
conunandement nouveau, et je veux y courir jusqu’au jour 
bienheureux où, m'unissant au cortège virginal, je vous 
suivrai dans les espaces infinis, chantant votre Cantique 
nouveau qui duit être celui de l’Amour.”’ 

C’est dans cette charité extraordinaire dont son âme 
était brulée que la nouvelle Bienheureuse puisa sa doctri- 
ne de l’enfance spirituelle, de la “confiance” et du ‘total 
abandon”, que, tour à tour, ont admirablement commen- 
tée Benoît XV et Pie XI. Son esprit’de renoncement de- 
vint si fort et si profond que, dans sa simplicité toute sur- 
natureile elle s’offrit à l’Enfant-Jésus ‘pour être son pe- 
tit jouet.” Il faut citer ses propres paroles, si l’on veut com 
prendre la grandeur inouïe de cette âme d'enfant, où la 
naïveté et le sublime se fondent dans la charité: ‘Depuis 
quelque temps. je m'étais offerte à l’Enfant-Jésus pour ê- 
tre son petit jouet. Je lui avait dit de ne pas se serv : re 
moi comme d’un jouet de prix que les enfants se conten- 
tent de regarder sans oser y toucher; mais comme d’une 
balle de nulle valeur, qu'il pouvait jeter à terre, pousser 
du pied, percer, laisser dans un coin, ou bien presser sur 
son eoeur si cela lui faisait plaisir. En un mot, je voulais 
amuser le petit Jésus et me livrer à ses caprices enfantins” 
In°y a qu'une sainte pour avoir ces pieuses hardiesses de 
pensée et de langage ou transparait la charité des vrais 


âme, Thérse disait que ‘Jésus perçait son petit jouet”? 
parce qu'il voulait voir sans doute ce qu'il v avait dedans.” 

À ceux qui seraient tentés de trouver trop simples ces 
paroles de la Bienheureuse, on peut conseiller de les met- 
tre en pratique dans leur vie quotidienne; ils en auront vi- 
te compris la surnaturélle profondeur et le sublime esprit 
de renoncement, Pour achever d'en saisir la grandeur, ils 
n'auraient qu'à relire ces lignes extraites d’un “petit bil- 
let”? que la Bienheureuse portait constamment sur son 
coeur: #0 Jésus, faites que je remplisse mes engagements 
dans toute leur perfection, que personne ne s'occupe de 
moi, que je sois foulée aux pieds, oubliée comme un petit 
grain de sable. Je m’offre à vous, mon Bien-Aïmé, afin que 
vous accomplissez parfaitement en moi votre volonté sain- 
te, sans que jamais les créatures y puissent mettre obsta- 
cle”. Et poussant l’amour jusqu'au sacrifice total, elle 
s'écriera, un jour: **O mon Dieu, votre amour méprisé va- 
til rester dans votre coeur? il me sembie que si vous trou- 
viez des âmes s’offrant comme victimes d'holocauste à vo- 
tre amour, vous les consumeriez rapidement, que vous se- 
riez heureux de ne point comprimer les flammes de ten- 
drésse infinie qui sont renfermés en vous. Si votre justice 
anne à se décharger, elle qui ne s'étend que sur la terre, 
combien plus votre amour miséricordicux désire-t-il em- 
braser les âmes, puisque votre mistricorde s'élève jus- 
qu'aux cieuf (PS.XXV,5). O Jésus,que çe soit moi cette 
heureuse victime, consumez votre petite hostie par le feu 
du divin amour.” 

Et le feu de l'amour divin consuma rapidement Ja 
‘petite hostie””. 
La Semaine Religieuse 


TROIS COMMUNIONS DE JEANNE D'ARC 


Les cloches sonnaient la Fête-Dieu quand l'enfant se 
rendit à l’église. Les fleurs, touchées par les premiers feux 
du soleil jetaient en l'air leur encens matinal. 

Jeannette entendit avec recueillemènt la messe Quand 
elle eut reçu le corps de son Dieu, elle s'abima en une ado- 
ration attendrie. Et le Maitre lui dit: 

+ Mon enfant, je t'ai aimée jusqu'à me faire tout pe- 
titet mourir pour ton salnt, et aujourd'hui je suis heureux 
de me donner à toi pour la première fois. Promets-Mmoi de 
revenir souvent à ma sainte Table toutes les fois que ton 
confesseur te le permettra. 

Je vous ‘e promets, mon bien-aimé Seigneur. 

Un jour, je te demanderai des sacrifices pour ma 
gloire et pour le salut de la France. J'aime ta patrie; elle 
est belle, elle est généreuse, mais elle À péché et elle souf- 
fre. ‘ependant Je la sauverai. 

---Oh oui. sauvez-la ma douce France. Elle est si mal- 
Beureuse Quand aurez-vous pitié du royaume de Charle- 
magne et de saint Louis? 

Enfant, les jours sont proches, et je me servirai de 
toi. Je t'enverrai un ange et mes saints pour te guider. 

Et un voile se déchira: dans une clarté d'or, Jeanne 
vit un ange aux ailes de feu et de neige qui adorait Jésus. 
Et à coté de Iui d'autres anges, et Charlemagne et saint 
Louis et saint Bernard et sainte Marguerite et sainte Ge- 
neviève et sainte Clotide priaient à genoux et disaient: 

Roi de France, ayez pitié de la France. 

Et. depuis lors, Jeanne s'approcha de la sainte Table 
deux ou trois fois par semaine. Elie se sentait appelée par 
‘a voix de Jésus. et elle aurait bien voulu aller à lui tous les 
Jours: mais ce n'était pas l'usage, et son confesseur ne Jui 
permettait pas plus. 

(A suivre en page 4.) 
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CONGRES DES 
BONNES ROUTES 


Le programme que l'on projet- 
te de mettre à ‘exécution, au 10 
ème congrès annuel de l'Awocia- 
tion Canadienne des Bonnes Rou- 
tes, lequel doit avoir lieu en l'hô- 
tel Royal Connaught, à Hamil. 
ton, les 11, 12, 13 et 14 juin in- 
clusivement, a été préparé par les 
membres du comité exécutif et in- 
dique la grande varièté de sujets 
qui seront discutés par les délé- 
gués, Toutes les phases du problè- 
me des routes, de la construction à 
l'emploi et l'entretien seront trai- 
‘tes dans les conférences qui se- 
ront données par des autorités com 
pétentes et les délégués auront tou- 


tes les chances voulues pour se ren- 
selgner sur les points qui les ink- 
resent particulièrement. 

La nouvelle que. le gouverne- 
ment fédéral accordera une exten- 
sion de deux années pour permet- 
tre aux provinces de profiter des 
octrois accordés d'après la Loi fc- 
dérale des Boulevards, concentrera 
un intérêt plus vif sur les confé- 
rences qui doivent être donnces 
eur le sujet: “Qui paiera pour les 
routes?” Dans ces conférences 
non seulement on truitera de 
manière la plus équitable de dis 
tribuer le cout, nfais l'on exposera 
encore, duns ses moindres détails, 
la question de l'aide fédérale com- 
me celle des provinces aux muni: 
cipalités dans la construction et 
l'entretien des routes, L'opinion 
publique, dans toutes les provin- 
ces, est en faveur d'octrois addi- 
tionnels par le gouvernement du 
Dominion et il est probable que le 
congrès décidera d’insister auprès 
du gouvernement dans ce sens. 

Les provinces qui ont entrepris 
‘la coustruction de systèmes de bou- 
levards provinciaux d’un type per- 
manent donneront, âu congrès, des 
détails sur leurs travaux, tandis 


-que d'intéressants détails seront 


aussi donnés, par des experts, «ar 
l'entretien convenable de routes et 
boulevards, Non seulement on <'oc- 
des meilleures méthodes 
d'entretien de tous les genres de 
construction et des mérites de pa- 


cupera 


trouilles surveillant les réparations 
Inais, on donnera aussi des tac 
tistique< officielles sur le at, ce 
qui sera, sans le moindre doute, 
d'une grande utilité pour les ingt- 
uieurs en charge de boulevards, 

L'emploi convenable du boule- 
vard sera un autre sujet impor- 
tant et “era divisé en différentes 
sous-sections Comprenant les mo- 
des améliorés pour la réglementa- 
tion du trafic, la mise en force des 
règlements, les problèmes des au- 
tobus et camions-automobiles, les 
règlements pour les phares, les lu- 
mières sur tous les véhicules, les 
signaux de danger réguliers et il- 
luminés et l’uniformité des si- 
gnaux donnés avec la main. Les 
officiers de l'association, en in- 
troduisant cette discussion sur 'e 
programme, se sont rappelé# que 
l'usage propre du boulevard doit 
être combiné avec la construction 
convenable afin d'atteindre le plus 
grand facteur d'économie dans l'a- 
mélioration des routes, Les épreu- 
ve officielles de routes de toutes 
sortes, dans toutes sortes de condi- 
tions, qui ont été faites aux Etats- 
Unis, par les différents gouverne- 
ments et commissions de boule- 
vards, fourniront une somme im- 
portante de statistiques et renaci- 
gnerments précieux. Elles feront le 
sujet d’une conférence accompa- 
gnee de projections lumineuse 

Les autres conférences compren- 
dront les sujets suivants: Les m- 
thodes pour reconstruire les vieil- 
les routes de ,macadam: les pon- 
cœaux en m‘tal et autres types; 
l'emploi du goudron raffiné pour 
la construction et l'entretien des 
routes, l'utilité des routes simples 
en beton asphaltique; les surfaces 
bituimineuses: le trafic des touris- 
tes; les troubles de 
et Autres. 


l'entrepreneur 


La devise du congrès de 1923 


ea: “L'entretien convenable signi- 
fie l'économie pour les ronte.” 
Toutes les conferences plus ou 
(A suivre en page 2) 
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(Suite de !a page 1 

tooins directement tendront à l'e- 
Ccotuanie pratique, Lans dun }'en 
tretien que dans la construction 
Nen seulement les délégués pour- 
ront discuter ces questions Iials 
leur sera en outre donné de faire 
des tournées d'inspection sur cer- 
taines parties du système de bou- 
levards de l'Outarie et de 

par eux-nétnes du travail oui «°; 
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reception A 


bonne Santé aujourd'hui grâce aux 


PILULES ROUGES 


Ainsi en est-il aujourd'hui aussi pour Mme-A. Lavallée 


Je souffrais depuis quelque! Rouges pendant quelques 
emps de douleurs internes| mois et j'en ai obtenu de très 
pour lesquelles le médecin bons résultats. Je suis âgée, 
que j'avais consulté me dit} mais je puis encore travail- 
qu'il ue pouvait îMme guérir|ler beaucoup. Par moment |qui viennent les voir ou qui 
et que je devais m'attendre 
aux pires choses, c'est-à-dire 
Mon esto-|et de reins, mais j'ai recours 
at ne pouvait garder aucu-| aux Pilules Rouges qui sont|et les marchands de remèdes les ont. 
ne nourriture, tout remon-| pour moi merveilleuses, car|Cependant, si quelqu'un ne pouvait les 
tait aussitôt; le cœur aussi quelques 


À une opération. 


m'inquiétait. 


longtemps je voyais dans les| Mme A. Lavallée, 710, rue 
journaux les annonces desi Logan, Montréal. 


ets parmi les quelque centaines 
d'Augluis—da plupart illustres in 
connus—dont sir Henry Fhorton 
sest cimpresé de s'entourer avant 
méme d'avoir pu faire la moindre 
étinle «rieuse des conditions d'ex 
pioitation, FEV a aujourd'hui chez 
nous une derni-douzaine d'hom 
nus de première valeur, pius ver 
ss dans ladnimistration ferroviai 
la plupart des adiministra 
ir pra 
par air Henrv. On ne Set pus 


droit de nuisance choi 
pas donne la peine de les chercher. 


Où dirait qg'ie le réseau de l'Etat 


conduit comme l'ancien 
“Grand Trank”, 


il suffisait d'être l'en 


\u etre 
où, pour avoir 
une “job, 
fant prodigue d’une riche famille 
anglaise où un francanaçon 
“Pareil état de chose s'accorde 
uvee les “speech” de ‘Bon Aunn- 


ri d'une <ire- 


h à 


tant comme le € 


Yours 


Free, at all 
the drug stores 


Depuis très|pour me rendre ma vigueur.| 


LE MANITOBA 


CONTRACTEUR ELECTRICIEN 


Estimés fournis sur 
Demande 


242 Avenue Taché 
NORWOOD — MANITOBA 
TELEPHONE N 1347 


Pilules Rouges et j'ai décidé| Les mères de famille font 
d'essayer ce remède. Au PE les Pilules Rouges à 
début je n’avais aucune con-| leurs fillettes pour leur assu- 
fiance ; cependant, en peu de|rer une bonne formation. 
temps, mes douleurs ont di- 
minué. J'aicontinué de les 
prendre; les forces me sont 
rapidement revenues et ma 
santé s’est rétablie. Des 
Pilules Rouges, j'en tiens 
toujours dans ma maison 
maintenant pour m'en servir 
si les forces viennent à me 
manquer. Mme Hercule lus d: ‘ 
Carpentier, 29, Brook, Woon-| PUS Cangereuses, 
socket, R. I. CONSULTATIONS 
J'ai employé les Pilules GRATUITES.—Les méde- 
cins de la Compagnie Chi- 
mique Franco-Américaine 
donnent des consultations 
gratuites à toutes les femmes 


Soudure de Metaux 


Procédé ‘‘Oxy-Acétylène’’ 


Les femmes qui souffrent 
de maladies internes, d’ané- 
mie, trouvent leur guérison 
dans l'emploi des Pilules 
Rouges. Au retour de l'âge, 
elles doivent recourir aux 
Pilules Rouges pour aider 
le sang à se bien placer et 
| pour éviter les maladies les 


Nous resoudons tout morceau brisé 
et donnons ces pièces la qualite é- 
gale au neuf. 


SOUDAGE DE TOUS MEAUX . 


“Manitoba Welding Company 


Etabli depuis 1911 
58 Princess — Tél. A8721 
WINNIPEG, MAN 


Nous parlons français 


fur crient Desjardins Freres 
Entrepreneurs de Pompes 
Funèbres 
14, rue Victoria — St-Boniface 
Tél. N1467 
Autos pour funérailles, mari- 
ages et baptèmes. Service jour 
et nuit. Auto-ambulance et auto- 
corbillard sur demande. Maison 
exclusivement Canadienne-fran- 
çaise. 


cependant, je me sens abat- 
tue, j'ai des douleurs de dos 


Les Pilules Rouges se vendent 50 


centins la boite. Tous les pharmaciens 


boîtes 


suffisent | trouver dans sa localité, nous les lui en- 
| verrons sur réception du prix. CO''- 
|PAGNIE CHIMIQUE FRANCO-A:T.- 
RICAINE, limitée, 274, rue Saint-Denis, 
Montréal. 


ne de locomotive avec un air def on tolèere, et notre ‘bloc solide” ne! 


violoncelle. L'Tnformation a par-| trouve seulement pas le tour d'en- 


faitement raison de dire que, duf registrer une véhémente protesta- 


seul point de vue économique, d'ex ton, 


J. 0. BRUNET 


Importateur de 
MONUMENTS 
FUNERAIRES LA 


élusiviaime de l'élément anglai- 


constitue nie grave injustice, Mais Supposez un instant une inter- 
e point de vue économique <e con-| version des rôles. Imaginez huit 


fond ie avec la politique. Si enf provinces canadiennes-françaises 
traitant l'unique province anglaise 
Ontario par exemple, —<omme on 
nous traite actuellement. Au bout 


de six mois la Confédération aurait 


effet l'adininistration fédérale doit . tre ct granit statues, 


ete. 


Bureau et Atelier 
346 Taché, St-Boniface 


cternellement nous appauvrir en 
comptant notre argent sous forine 
d'inapôts pour le faire passer dans 


la poche des Anglais sous forme def vécu. En face de 
iraitements et d'émoluments, nous L'Hôpital St-Boniface 
u'avons oue faire de ce mécanisme, Mais nous autres... il nous 


faut plier l'échine et endurer le 
“Lovalisme” l'exige. 

Réveillez-vous donc, messieurs 
les “endormis”, ça ne vous fera 
pas perdre votre place, ça va vous 
en préparer. 


quoi qu'en pensent les quelques 


Tél. M. 5325-Rés. Tél, M, 7106 
douzaines de politiciens canadiens rouleau. Le 


français qu'il fuit vivre.” 


M. Axelin à raison de la premie 
re ligne. On nous traite avec le der- 


nier Inépris: ON ne nous croit pas Le Peuple 


SHILOH 
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Jean Berthier | triss is songe et les voums* 26 cons 
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New outside 
treatment for 
Colds and Croup 
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(Facsimile Test Sise Package) 


This Test Size Package of Vicks VapoRub 


20,000 Canadian Families 
Tested Vicks Last Winter. 
What Some Users Say: 


TORONTO 


Mrs. Eüward Cherpaw, of 14 Enderby 


Roal. Toronto, wntes When our mar 
taughter was visiting us. 
hild contracted a coëd She asked 


get a Jar of Vicks VapoRub and she would 
It certainly 
ired the child in short order, and we use 


prove to us what it would do 


t now in preference t 


OTTAWA 
Mrs Ed 
Ottawa, Ont 


Lemire. of 
writes 


with good results 


kunds of sores ” 


BRANTFORD 


her little 


anythang else 


389 Rideau 
I have used Vicks 
Van: Rub fx sore throat and colds in head 
I strongly recommend 
it also for eruptions of the skin, 


Enthusiastic Over the New 
Vapor Method of Treating 
Children's Cold Troubles 


HAMILTON : 


Mïs. R. Daugherty of 407 McNab St., 
North, Hamilton, says: ‘I think Vicks 
VapoRub one of the best remedies 1 have 
ever used. I have a child two years old, 
who seerns to no sooner get rid of one cold 
than he has another. I find Vicks stops 
the coughing so quickly, when applied to 
his chest I would hate to be without 
Vicks in the house.” 


MONTREAL 


Mrs. James Hicks 


À À 4 HILE the supply lasts, the coupon below is 

good at any local drug store for a test size 

package of Vicks VapoRub, the external, 
vaporizing treatment for all cold troubles. 


Though new here, Vicks is a family stand-by in the 
States, where over 17 million jars are used yearly. Its 
success is düe to its amazingly quick double action. 
Rubbed on, it penetrates and stimulates the skin. Atthe 
same time, its ingredients, released as medicated vapors 
by the body heat, are mhaled with each breath directly 
into the nose, throat and lungs. Thus colds are often 
st broken up over night, croup relieved in fifteen minutes. 


us to 


Mothers prefer this new way of treating children's 
cold troubles because it avoids upsetting their little 
stomachs by internal dosing. It is fine for spasmodic 
croup, sore throat, tonsilitis and head colds, and as a 


34-A St. Remi St., 
Montreal, says: ‘We have great faith in 
Vicks VapoRub. I used it on my children 
for colds in the chest, and found it rekeved 


and ail 


Cusson Ageneies, Ltd 
Assurances 


SEULS AGENTS EMETTANT DES POLICES EN FRANÇAIS 
Représentant la compagnie de chemin de fer du 


GRAND TRONC PACIFIQUE 
GOUVERNEMENT CANADIEN 


et toutes les autres compagnies de narigation, sur tous les océans 
Renseignements donnés volontiers et gratuitement 
60 AVE. PROVENCHER, Sr-Bontrace Txi. Marx 4372 


«Be 


# 
its 


J 


Hi 


MENAGERES 


Pratiquez l’économie. Conservez les aliments. Vous 
aurez plus de pain et du meilleur pain si 
vous vous servez de 


Mrs W.F. Scrivner, of 32 Grey St., 
Brantford, Ont , writes ‘’We have found 
your Vicks VapoRub very bencficial in 
reheving colds on the chest and lungs 
We have used it on the children and by 
kreping a bottle of Vicks on hand have 
kept them free from colds all anntes ” 


QUEBEC 

Mr Paul Verrauit, of 64 Richelieu St. 
Quebec. Que . writes ‘1 am only too glad 
to recommend Vicks VapoRub as [| have 
sed it for several cases. such as sore 
hroats, cokëds im the head, and earache, 
and I have already recommended rt to 
many Of my frmends ” 


For All Cold Troubles 


ICKS 


VICKS oo. 


Over [7 Muuon Jars UsEo YEARLY 


salve for cuts, burns, bruises and itchings. 


Vicks is the discovery of a pharmacist m the States 
who found how to combine, in saive form, the worid's 
best remedies for cokds—Camphor, Menthol, Eucalyptus, 
Thyme, Turpentine, etc. Made at first in the back room 
of his drug store, for a few friends, its fame spread county 
by county, state by state until now Vicks is the largest 
scllng remedy of its kind in the worid. 


To demonstrate their faith in Vicks, the manufacturers 


have authonzed every local drug store to give out 100 
test packages free. 


them even when the cold was very bad. 
My bhusband has been sick seventeen 
months with ‘Flu’ and double pneumonia 
and was taken to the hospital with not 
much hopes. He has used different salves 
but none to compare with Vicks.” 


LONDON 


Mr. C. Phoenix, of 755 Grey St., Lon- 
don, Ont, writes us ‘I am a hunter, 
trader and trapper , also a fisherman. 1 use 
Vicks VapoRub in place of liniments, 
because it is very handy to carry and gives 
such quick rebef for small animal and 
insect bites, and for chapped hands and 
bips. I have not had a cold all winter 


Take this Coupon to your druggist 


| This Coupon is good at any city drug store for à Test Size 


Package @ Vicks VapoRub, s0 long as the supply lasts If you live out of 
Ù town, or if druggists’ supply runs out, mail the coupon to Vick Chemical 


| Ca, 344 St Paul Strvet, W.. Montreal, P. Q 


Pros secs 15 À 


PURITY FLOU 


{Telle que requise par le Governement) 
License Nos. 15, 16, 17, 18. 


Employez-la dans toutes vos pâtissieries 


il est Consolant d’avoir 


l'assurance que vous pouvez obtenir un remède qui a fait ses preuves, 

parfaitement approprié à vos besoins. Toute femme affligée de maux 
| | de tête, mal de dos, langueur, nervosité extrême et profond abattement 
| devrait essayer les 


(Le remède qui se vend le plus au monde) 


afin de voir la différence dans son état. En purifiant le système, elles 
assurent une meilleure digestion, un sommeil plus réparateur, des 
| nerfs plus calmes, et confèrent le charme des yeux brillants, un teint 
| rosé parfait et une humeur enjouée. Des milliers et des miliiers de 
| femmes ont eu le bonbeur d'apprendre que les Pilules de Beecham 
sout recommandables et 


Le Remède infaillible des Familles 


Prépartes seulement par Thomas Beecham, St Helena, Lancashire, 
Angleterre. 

D En vente partout, au Canada et aux Etats-Ume d'Amérique. Ea 

boites de 25 cents 


GOLD DUST 


Servez-vous-en pour les us- 


tensiles de cuisine, I] nettoie 
tout article, 
6c et plus gros paquets 


TME AK. 


REANK EE) 


“Laissez les JUMEAUX 
vail.” 


LE MANITOBA PR 


pe” 


POUR VOS TRAVAUX 


Les Hommes Faibles Deviennent Forts s'ils prennent les 


PILULES MORO 


tft 


MM. Bourgela et Robillardles préfèrent àtout autre Remède. ll Un 
:1E qils 

J'ai pris des Pilules Moro après avoir|J'aurai encore recours à ce remède siles  |IINIE D’IMP 1e 
employé beaucoup d'autres remèdes sans|forces me manquent de nouveau. — M. | nil Un 
résultat satisfaisant. Je suis âgéet jesuis Oscar Robillard, 1334, rue Demontigny | ur Nr 
sujet à des maux de reins. Pour Hs évi- Est, Montréal. RL! = ns 
ter, aussitôt que je m'aperçois que mes for-| purificat fi <e 
ces diminuent, j'ai recours a:x Pilules Mas Se ja one Du | LL in 
Moro in sont pour moi merveilleuses. | bre, voilà ce que doivent prendre les hom- | L ln) 


Je me fais un devoir de faire connaître Je| 


| 


ent leur appétit, leur forces 


bien qu'elles me procurent pour le béné- 
fice des hommes qui pourraient être dans | 
le mème cas que moi.—M. Olivier Bour- 
gela, 3562, rue Boyer, Montréal. 


et n'ont plus une bonne digestion. 
Pilules Moro pour les Hommes tonifient 
le système, purifient le sang, guérissent 
les dépressions, le mal de reins, activent 


Les 


ni ai obtenu le retour de mes forces et le |jes fonctions de l'estomac et font disparai- 
Li tablissement de ma santé des Pilules |tre tous ces malaises auxquels les hommes 


oro que j'ai employées et c'est avec plai-| sont exposés. 

ir que je les recommande aujourd'hui. 
he forces diminuaient depuis ahelques| 
ri 


Les Pilules Moro pour les Hommes sont en vente chez 
tous les marchands de remèdes. 


Nous lesenvoyons aussi 


== 
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L'impamene est un Art 


Dans l'imprimerie comme 
tous les métiers d'art il y a 
un cachet spécial a donner 
au travail. Cet art ne s’a- 
chète pas et surtout ne s’im- 
provise pas, il s'acquiert a- 


je souffrais terriblement fes reins par | poste, su Canada toux Etats Un our réception du près de longues années de 

et de la té teetc ‘est parce que les remèdes prix, 50 sous la boîte travail. Il faut savoir don- 
i m'avaient été prescrits ne me guéris-| COMPAGNIE MEDICALE MORO, 2/4 à VTag 

NIE ! 4 , 274, St-De : 

pere ie RE ET 74, rue St-Denis, ner à tel ou tel ouvrage, tell 


DANS LA RE 


Paris, -_ [4 
APN TTE Ant en Rhéname, à constate que 
tude de Ja population était correcte malgré la " ntative | 
“exeitation des ‘Allema- | 


commissaire Firard, a une 


agents venus de Fintérieur de 


Ou s 
ur faire passer des quantités de combustible en Allema- 


enale que les Allemands font diverses tentatives 


hé hon-oceupée, et pour réduire les stocks actuels. 
Ainsi, à Bochum, des galeries ont été creusées pour 
permettre d'acheminer le éharbon à proximité de la 
Bochuin-! 


\ vare 
Nord. Les autorités françaises prennent les me- 
UTES DÉCESSAITES pour e mpécher des évasions 
On rapporte qu'une mavenne de vingt-deux mille ton- 
nes dé combustibles sont sorties de la Rhur quotidienne- 
ment par les Alliés. 


l'atti-| 


e du jardin réussissé, il faudra | 
avec de d'eau douce | 
Quant aux plantation: 


EL l arroser 

u juin, | 
| 
conimerciales, on fera bien de les 
| 

établir près d'un cours d'eau dont | 
on puise pomper de l’eau. ou sur 
munie d'un 
di rrigation Skinner 


Maui us li ne 


ne te ni di ie " ste lie | 
ou autre. | 
faut pas trop arro- | 
in exces d'e 


ser, Cal iu donne des | 


fraises molles, qui se gardent mal, | 


La plupart des fraisiers Sauvages | 
se trouvent dans des endroits hu- 
réaction du sol est 


| 
L'eau . 
| 

t| 


mides ou la 


plus où moins acide 
caline peut avoir un effet nuis ble 
sur les fraisiers auxquels elle 
appliquée. 

L'ombrage est un avantage. Une 


pente exposée au sud favorise une 


ou telle apparence, par ex- 
emple une carte d'affaire 
qui sera disposée comme un 

rospectus, ou une entête de 
lettre qui ressemblera à une 
affiche, non seulement ne 
frappera pas l'attention 
mais choquera l’oeil. Il 
est reconnu qu'une annonce 
bien faite, une conception 
originale dans la confection 
d'un programme, ou d’un 
travail de fantaisie attire 
l'attention et de = des 
profits certains. Nous nous 
efforçons de donner à notre 
clientèle ce cachet dans l’ex- 
écution de leurs travaux et 
pour cela nous n'é ons 
pas notre peine. Nos clients 
nous trouverons toujours 
prêts à leur faire des sugges- 


ef 


me. 


er me eee mr 
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Nous ne spécaisons dans aucune ligne en | | tirs, ou faire des étauches Ê 

— maturation précoce. Pour obtenir et nous tissons une ori- Ê 

LES FORCES SOUS-MARINES des résultats satisfaisants, il faut _ » As ginalité parfaite dans la dis- [Le 

A enlever toutes les mauvaises herbes particulier Mais Nous satisfaisons dans toutes position typographique, une 2|| 

Londres, 11.---M. Amerv ministre britanni le la| Éd Lee n-oeenireé d apparence luxueuse dans les Li 

J ’ à Re de biner de bonne heu- CR TT couleurs et l'impression. et a- [L 
Marine, a indiqué aux Communes que le nombre des sous- nr ds 1 l l 
re au commencement de la saison, ENTETES DE LETTRES BILLETS DE TOMBOLA vec cela un service rapide et I 

inarins que comprennent les flottes des grandes puissan- plus tard on pourra étendre de la LISTE DE PRIX LIVRES PUBLICATIONS PROGRAMMES des prix convenables. Ceux [L 
ces navales s'établit ainsi. RELEVI DE COMPTE CARTES D'AFFAIRES qui ont bien voulu nous don: [ll L 
Etats-Unis, 76; .. Bretagne,52, dont 12 en réser- COOPER APNERRS ANTENNES PACS ner une commande d'essai fl 
: Japon, 43; Italie, 43; France, 41. TL dans le passé sont mainte- (l " 
En outre les Sat Unis, peuvent mettre 26 submer- pat devenus nos meilleurs jHe 
sibles de plus en service, et la Grande-Bretagne 7 TRAVAUX POUR MUNICIPALITE chats. LL 
D'autres part, les Etats-Unis sont en train de cons-| 1; donnera On emploie générale- ROLES D’EVALUATION LISTES D’ELECTEURS : nl 
truire à sous-marins d'un dé ‘plac ement supérieur de 1,500! ment les re ings € ea no RAPPORTS FINANCIERS ET REGLEMENTS Ecrivez pOur n0S PTE avant (Li 


tonneaux, et qui seront armes d'un eanon de 5 pouces, En- 


hu bautres unités d'un tonnage semblable sont en projet, 


tres. Un bon moyen d'utiliser le 
ol est de conduire les coulants de 


ET AUTRES FORMES DE COMPTABILITE de placer Lsnhiou des 


1 
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EE 


be] n que les crédits nécessaires 1'adcnt pas encore été vo- fac ma ce qu'une plante se déve- 
tous les OUCES 4 | | 

Spar le Cong l'' oppe à tous lé nor uces d'une | il 
autre plante. Les fraisiers trop ser | Su 
| ni 

res donnent de ci. fruits. C'est | [L 
| un bon systéme que de pincer un | fl 7 

LA FRAISIERE coudant des qu'une fleur se A ve- | 7 


DOULEURS ATROCES, 


CRAMPES | 


R 

|' 

paille entre les rangées, qui empé- 
chera l'év: aporation de l’eau du sol 
et tiendra les fraises propres. 

La fraisière mérite beaucoup 

d'attention et l'on sera largeme nt 
DL nsé de tous les soins qu'on 


Sur ce coulant | 


Absolument soulagées par le | L N | sent on au [ 
Composé Végétal de Ly- | L DR ee 
dia E. Pinkham. | | a LL nn On on subir r des hp . il 
Por: à et p - à la fin PA ernipS del nf: 
re à 11 ans; je | \ e <i lon prend beaucoup | {2 
Fee di db due. Ua | in Main à ru à pan. il 
\l, | fa dé eu ai vel pr Le PU, l vint … | : ï " . 4 “ L | LL [ 
de ï Li Ju Sn coltes ï l! 
e faire Ja prie true ie 
re DANS fl: 
» | irage . ï l 
i} | 1aussure L 
rentre | “ LaBoîte CL 
lasement ar enr de | | \ Economique 1 | 
RS . | Cu] il 
de tête, de dos ou melancolle, vous « | { 
devrez prenüre imm . Ts | 
| Nettoient l'intestin paremens les ateliers de notre imprimerie ont un il 
von ‘‘Lilebuoy-  Désinfostant—em ne et combattent | dir 
D Tue S CONSTIPATION ù outillage moderne permettant de don- DL 
tnt gite ner a notre clientele le maximum Le 
sapesgdu a = Le a bol + de satisfaction,des prix moderes 1 


| Exigez la Marque“ Nugget | 


Plus le cuir est souple, plus ls chaussure | 
est confortable. L'usage régulier du 
cirage Nugget assure le bon entretien et 
la souplesse du cuir 


Cirage à Chaussures 


 NUGGET 


NOR - JAUNE - ROUGE 
BRUN FONCE BLANC 


actes de lon froids mai 
GS ie vœge nfammaetion des @ 
"æ > 


2 vratr ches Dome € 


42 Avenue Provencher, 


et un service irreprochable. 


‘LE MANITOBA” 


St-Boniface, Manitoba 
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TROIS COMMUNIONS DE JEANNE. D'ARC 


(Suite de la page 1) 
‘ Communion de la guerrière | 

C'était une belle et brillante chevauchée au elair s0- | 
leil de juin 1429, Grisée par l'enthousiasme du succès, les | 
soldats devisaient du siège d'Orléans et des autres vietoi- | 
res qu'ils venaient de remporter le long de la Loire. | 

Jeanne marchait au milieu de sa troupe entourée du | 
due d'Alençon de Dunois, du connétable Arthur de Rie he- 
mont, de la Hiré de Xaintrailles, du petit Guy de Laval et; 
autres gentilshommes. Avec eux sur une paisible haque- | 
uée se prélassait Frère Paquerel, aumônier de la Pucelle. | 

Tout à coup des éclaireurs arrivent à franc étrier. [ls | 
annoncent que Falstaff en Talbot approchent et qu'ils se- | 
ront en vue dans deux heures. 

11 est trop tard, dit Jeanne pour les attaquer ce soir. 
Réservons-nous pour demain: nous aurons une grande ba-! 
taille. | 

Noel, Noel. s'écricrent les ches 

Puis ils se mirent à chanter des refrains populaires. ! 
Jeanne les laissa faire, Mais, après quelques couplets, elle 


raliers et les soldats. 


passa le long des rangs en disant : 

Mes amis, chantons de Vent Créator Spirtus” 
Nous aurons besoin demain de force et de lumiere. 

Après P'Amen, la Pucelle invita ses hommes à ke 
confesser et à conmmmuner le lendemain matin, car, leur dit- 
elle, plusieurs d'entre vons paraitront devant Dieu dans la 
Journée, 

Le lendemain done, de crand matin, Jeanne enr 
tourée de l'élite de son armée, entendait la messe de Fr. 
Paquerel. Elle déposa son épée avant de S'approcher de 
l'autel. 

Revenue à sa place, elle 
grâces, ete due d'Alençon, qui avait connaunié à coté d'el-| 
le s'apereut qu'elle pleurait, Elle disait au Christ: 

--Vousétes le Dieu de la victoire, Je ne suis qu’une 
pauvrette sans génie c'est vous qui avez tout fait a Orléans 
à Jargeau, À Meur à Beaugenev. Secourez-moi en cette 
journée. Vous êtes le Dieu de Ta vaillance; c’est vous qui 
faites les héros. Soutenez mes hommes dans la bataille. 

Quelques heures plus tard, les cavaliers ennemis fuy- 
aient avec Falstatf ou se rendaient prisonniers avec Tal- 
bot et 2000 de leurs cadavres jonchaient Ja prairie de Pa: 
He victoire dé ectte brillante 


tres 


S'abiima dans son action de! 


tav. C'était la plus b camp | 
ge. 

Le soir, dans la petite éulise de Patar, la Pucelle pri-| 
ait à genoux. Longtemps elle resta devant Fautel et il lui 
sembla que des sièeles et des siceles S'écoulaient et que | 
dans cette toute couverte de neige 
sanglante, 
un drapeau aussi glorieux que le sien flottait sur le champ | 


plaine de Patav meme, 
des soldats des Francais, étaient étendus et qu”- 


de carnage, Elle éelate en sanglots: 

-- Pitié pour la France, murmura-t-elle. 

Et, au fond du tabernacle, une voix répondit: 

--_Je l'aimerai toujours: je lui ai donné mon coeur. 

Communion de la martyre 
Oh. que cette prison est froide et noire, Me voici | 

seule, oubliée de tout le monde, Ma meéresana pauvre mère | 
où es-tu? Pensestu à ta Jeanne? Où est mon roi? Où, 


mon armée! Et vous mes anges et mes saintes, où êtes-vous | - 


ne pouvait dormir, 


Et, sur l'hormble paulle, 
par les chunes de fer qu'elle avait aux 


a captive 
cruellement vence, 
mans et aux pieds, et sa Voix s'élevait dolente: 
Mais est vous surtout, mon Dieu, que je jéclame 

J'ai demande recevoir votre 
demann matin pour la Paques Vontals me laccorder? 

Et les heures S'écoulaent lentement, Quant le Jour 
parut, tout à coup la cloche senna: puis une autre Ti ré- 
pondit bientot ce fut un concert d'une centaine de cloches 
qui chantaient Alleluia. 

C'est pour les autres, murmura a da jeune fille, pour 


les autres l'Alleluia. Pour les autres le gai soleil de Paques 


ù mes Juues de COFpS sacré 


Pour les autres la commumon. 

Vers Sheures le Brutalement, il an-: 
honea que sa demande était repoussée parce qu'elle était 
de recevoir le sacrement. Ce fut une désolation in- 


weolher entrait, 


indigne 
dicible, 

Qu ‘que S temps apres, maitre Martin Ladvenu, qui a- 
reussit à flechir Cauchon et obtint 
tant désirée. 


vait pitié de la captive, 
pour elle las 

C'est avec un transport de Joie que Ja sainte enfant re- 
ù Den. EI 
la terece de bien Supporter la mont. 
: O Salutanis. 


amee, Vol 


race 


lui offrit son sacrifice: elle Jui demanda 


eut So 


Elle murmurat 


O Hostie bien avrez la porte du ciel 


1 qu ‘ 


mbat terrible se prépare pour mer donnez-mor le con 
ie, Venez À Dion secours. 
Ettoi a Jeanne, tu secais une hostie, immolée à 
Mon ameur, Hnmolée à la patrie Courage, l'épreuve sera 
courte et tu rentreras dans mi paradis. 
Heste de la France, ton ho canste offert : t 
ton Jui obtiendra le salut. Pendant des &ièeles et des si 
S, ton san retombera sur elle cn rosé de grace 
Et quelque temps après, fortifiée par le roi des mai 
turs ame de Jeanne affrontait le Supplice. puis à t 
au ciel. | 
Et maintenant. é'est IA communion éternel 1 
beatifique de la Sainte avec le Dieu qu'elle a aimé. 
) Jeanne, n'oubaie pas ta patrie et que l'histo 
France redevienne ce qu'elle a ete en des jours meilleurs. 


la communion de son coeur avec le Coeur du Christ dans la 


justice et dans l'honneur. 


LA FOUDRE A PARIS 


Pans, 11--Le poste émett de la 1 } 
flactée mis hers de servi clair qui a frapyx 
l'u les ante S à nulle pieds au-dessus de Paris. L'ap 
pareil: au complet s'est « le eur le sol. 

La ti st restce s us r SOIT 


| la province, 


! la Cathédrale. 


| ajouter les noms sur la liste pour le 


| Mile Ace Joval. 2e prix ($1.00). 


| Couture (16 


LE MANITOB 


| NOUVELLES ! LOCALES 


: Les semences sont générale dans 


Ce matin c'est une belle journé de 
pnnt ler. 


Deux mariages cette semaine à | 


Les contracteurs se plaignent de] 
la rarew de constructions. 


La villg fera une autre encan de 
lots dans le mois de juin. 


Le 25 mai cour de révision pour 


referendi 


Notre Conseil Municipal a voté pt 
mine de #250,00 à la société | par Fruit-a-tives Limitée, 
et Ogdensburg, N.Y 


ant-Vincent de Paul. 


LES SOUVERAINS ROUMAINS 


Paris, 11.---Un vovage des souverains roumains dans 
les capitals de l'Europe occidentale est projeté pour le 
mois d'aout prochain. Les souverains se rendront, en pre- 
mier heu, à Varsovie, où ils seront les hôtes du président 
de la République polonaise, En poursuivant son voyage, 
Je couple roval s'arrétera successivement à Bruxelles, Lon- 


_ dres, Paris, Rome et Belgrade. 


FORESTIERS chère d'été, 
CATHOLIQUES ment bien OCCUPÉ par les semailies. 

| Quoi qu'il en soit, l'avantage que 

la date du 15 mai présente sur celle 
du 15 juin, indique que l'on fera 
bien de labourer la jachère le plus 


car le mois est générale 


Parties de cartes 
LL 2 


C'était la dernière partie de cet- 


te suson (1922-23) dim « : 
| *) dimanche der-L'45 possible, sans retarder pour ce- 


la les travaux de printemps. I] est 
surtout inportant de labourer tôt 
la terre est infestée de ta- 


les résultats: 
Démgs— Cartes (ler prix 2,00) 

Makune Tforton 

245 Mine Horton 


Hier et en Voie] 


(16 brases sur 
a detiuke avec 


lorsqi 1e 
bouret des champs, car la graine 


de cette plante commence à müûrir 


Madame E. Foster (19 brasses sur 
2) Madame Foser à détaillé à 
ee Melle Florida Faucher. 

Messieurs 
*2,00), M (1% brakes) 

24 2e pgix CK100), M I 
brasses sur 24, M. 
a détaillé avee MM. D 
Daguav et Wilfrid Lévèque. 

Le prix d'atout (1.00) fut va- 
gné par M Wilfrid Lévêque. 

Le preinier prix de rafle ($2,00 
fut remporté par M. Alfred Le 
ouyatiré 17, M. LeBras- 
seur à détiullé avee Melle Jollv. “ON DEMANDE de suite un commis- 
(4,00 | voyageur pour St-Boniface Commission 


illimitées. Brillant avenir. Position 
permanente. Références demandées. 


aux preiniers Jours de juin. 
U est faire une grosse erreur que 


de retarder le labour de la Jachère 


Cares (ler pri Te 
: ler prix qe. Les mauvaises se pous- 


Rav Lowe : 
Gus Len l'eau du sol, Jeur 


sent, enlévent 
infeste É ter- 
labour effectué tard 


graine muürit, tombe, 
d re, enfin Île 

otutule sSpe. à , L ‘ 
" est plus difficile À faire et exige 


plus de traction. Tous les cultiva- 


teurs devraient s'efforcer de labou- 
rer leur Jjachère aussitôt que pos- 


sie. 


Braseur., 


Le deuxieme . de rafle 


fut gaune par M. Mondor qui 


atro MM . à détaillé avec! Adressez-vous à‘ Canadian Factory 

\L Horton 211 Confération Life Bidg.. Winnipeg. 
Merci ours pour l'encoura- 

Lenient que Votis nous avez donné 

et au revoir au tnols d'octobre pro- 

chan. 


Cependant n'oubliez pas votre 
partie dé cartes de jeudi prochain 
detnain au profit de j'école catholi- 
que. 

Créo, Levèque 
Org. de parties de cartes des Fo- 


réstiers catholiques, 


A ‘ 
|| RHEUMATISME 
Lumbago, Névralgie ou n'importe 
quelle outre coule. Pur oome du 
le soulagement 
ss votre « (aiœait 


Partie de cartes 


carte dans la 
salle des Forestiers catholiques, 27 


Grande partie de 
Dumoulin demain (jeudi) au pro- 
fit de | 


cona 


cole catholique de Trans 
Beaucoup de prix — Ve 
nez en foule et de bonne heure car 


ces sont limités. 


les alt 


QUAND LABOURER LA 
JACHERE D'ETE 


Dans Une expérience qui a été 
dix æns à la fer- 

le Brandon, la 
du blé à l'a- 
Sur Jachere d'été qui avait été 
les Lo mai 
net 19 juillet de l'année pre- 


let à te de 27 boiseaux 41 


nduite pendant 


[M rIMmentiaie 


pretion mn eine 


Frspmetivernent 


- du 15 mai, 
res pour le la- 
»() bo: 


- ISeauix 


js es! “ir dû 15 juil 


‘est donc mon 
» -1i1}s eUT au labo 1r de 


et montre . 


iour du juillet. 


: SAilohs Gure 


ecomma 


.|eToPs couens rss | | 


CRESSBENE 


Balsamiques — Antiseptiques — Germicides 
Contre les toux chroniques et aiguës, les bronchites, laryngites, 
rhumes, grippe et maux de gorge. 
SIROP, 25 sous — CAPSULES, 50 « 50 sous. | 
Envoyés par la malle. | 
CIE DES CAPSULES CRESOBENE, 274,rue St-Denis, Montréa} | 


Style conforme partout ap- 
précié des jeunes gens a mise i 
recherchée. Botte oeillets, | 
bouts en retrait, largeur Ï 
moyenne, talons bas. Existe | 
en veau noir, tan Où verni. 


_ Votre Sauvegarde dans l'achat 
des chaussures 


À valeur des chaussures que vous achetez vous est garantie par quelqu'un. 
Vous faites acte de foi en échangeant contre des chaussures l'argent 
rudement gagné. Et vous avez raison de ne vous fournir que dans 

une maison de confiance, 

Cette confiance du public acheteur est ce qui compte le plus dans l'actif d'un marchand, 

ou d'un fabricant. Quand il fait ses achats, le détaillant dont [a réputation est établie 

ne perd pas de vue vos intérêts; et le fabricant n'en est pas moins soucieux. 


\ 


En achetant des chaussures, votre sauvegarde consiste donc à placer votre confiance 
à bon escient. Adressez-vous à un marchand doué d'un jugement sûr, et exigez que 
la marque de commerce du fabricant soit empreinte sur les chaussures qu'on vous offre, 


Vous aurez ainsi double garantie. 
: LU 
‘“ De l'achat des chaussures,” est envoyé sur demande, et franco, 


Veuillez vous adressez au siège social de notre compagnie à 


Notre livret intitulé: 
dans tout le Canada. 
Montréal. 


AMES HOLDEN McCREADY 


: LiIMITED 
“Cordonniers de Ia Nation’ 


ST. JOHN MONTREAL TORONTO WINNIFEG EDMONTON VANCOUVER 


—de toute choussure 


Exiges cette marque 
que vous achetez 


sous la sernelie — 


“Vous avez raison! Dans la saison active quand un 

voyage en ville devient nécessaire, vous aurez 

d'un char qui est prêt à partir. Et le meilleur char 

n'est bon À rien, sans la bonne lubrification et la bonne , 

ro L'huile Imperial Polarine, l’Imperial Premier 
ie ont tenu mon char en parfaite condition à 

chaque minute de toute la saison. 


Service sur Lequel on 
Peut se Fier 


17 -E Imperial Polarine, assure un service sur lequel on peut 
compter en ce qui concerne son char. Elle donne la lubrification 
requise à chaque type de moteur et à chaque partie mobile. Elle 
permet à votre moteur de fonctionner silencieusement et sans secousses. 


L'huile Imperial Polarine maintient sous toutes conditions d'opération 
la consistance requise pour contenir la compression et réduire l'usure 
elle brûle claire. L'Imperial Polarine établit et maintient la force 
motrice scellée entre le piston et les parois du cylindre. Sa consistance 
est une protection contre les hautes températures et la friction qui ruine 
les parties d'engrenage. 


Voyez le Tableau des Recommendations Imperial Polarine où vous 
achetez votrehuile. Ce tableau vous renseignera sur laquelle des trois 
marques décrites ci-dessous s'adaptera le mieux à votre char. 


Six grandeurs-Bidons plombés de un et quatre gallons, barillets 
d'acier, demi-barils et barils. Achetez au baril ou demi-baril et 
économisez votre argent. Vendue par les meilleurs marchands 
partout au Canada. . 


olarine 


IMPERIAL POLARINE IMPERIAL POLARINE HEAVY IMPERIAL POLARINE “A” 
(Conmstance claire moyenne) (Epaisse Intermédiaire) (Très épaisse) 
UNE MARQUE SPECIALE PROPRE A VOTRE MOTEUR 


IMPERIAL O OIL LIMITED 


r! } , D 


E A Condé  F.T. Taylor, LLB, Dr F. LACHANCE 


Des Hôpitaux de Paris 


CONDE & TAYLOR Spécialité : 
AVOCATS - NOTAIRES CHIRURGIE ET GYNECOLOGIE 
ETC. Consultations : de 2à 5 pm 
RE CONSTRUCTION CO. 
de de la Cité de St-Boniface ’ | Rs 
rance de successions ‘ 1— Résidence ENTREPRENEU 
Avocats Crimminets Te ee GENERAUX 
Bureau : Bloc Somerset 


Chambre 43 , Tél Bureau N27371 


202 Edifice McArthur— WINN/PEG 
oc: gr I Avenue du Portage - WINNIPEG 


Téléphone A 9475 


46 Ave. Provencher—St-Boniface 


